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Résumé 

 
M. croatica, comme de nombreuses autres espèces appartenant à la famille des Lamiaceae, se caractérise 

par une bonne activité antioxydante. Pour éviter l’exploitation des populations végétales naturelles, il est 

recommandé de les cultiver en culture in vitro. La présente étude visait à examiner et comparer le potentiel 

antioxydant des pousses de M. croatica cultivées en culture tissulaire végétale in vitro et prélevées dans la 

nature. Les différentes méthodes antioxydantes ont été utilisées : DPPH, ABTS, le pouvoir réducteur total, 

la teneur totale en phénol et la teneur en flavonoïdes. Les résultats obtenus indiquent que la culture de 

plantes par la technique de culture in vitro stimule la synthèse de métabolites secondaires qui favorisent 

l’activité antioxydante. Elle est augmentée dans les pousses micropropagées principalement en raison de 

l’augmentation de la teneur en phénol de 136%. La possibilité de tester, puis d’appliquer en pratique des 

activités biologiques de l’herbe M. croatica est limitée par le fait que l’espèce représente une endémie 

locale. 
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